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Aujourd'hui nous sommes le lundi 16 décembre. C’est la troisième semaine du parcours d’avent
“combattants d’espérance avec Jésus”. Cette semaine, notre part de combat, c’est de manifester
concrètement notre proximité à Jésus par notre attention aux autres et tout particulièrement aux
plus fragiles d’entre eux.

Je respire consciemment et je centre mon attention au cœur de moi-même pour mieux l’ouvrir à la
parole de Dieu. Je vais entendre Jésus dialoguer et essayer de faire bouger les raisonnements. Je
demande à l’Esprit d’ouvrir mes oreilles et de me guider pour contempler Jésus. Au nom du Père, et
du Fils et du Saint Esprit. Amen

Nous écoutons le psaume 96 chanté par les soeurs de Béthléem en hébreu : un chant qui invite à la
confiance et qui célèbre Dieu, l'Eternel.

La lecture de ce jour est tirée du chapitre 21 de l’évangile selon saint Matthieu.

En ce temps-là, Jésus était entré dans le Temple, et, pendant qu’il enseignait, les grands prêtres et
les anciens du peuple s’approchèrent de lui et demandèrent : « Par quelle autorité fais-tu cela, et qui
t’a donné cette autorité ? » Jésus leur répliqua : « À mon tour, je vais vous poser une question, une
seule ; et si vous me répondez, je vous dirai, moi aussi, par quelle autorité je fais cela : Le baptême
de Jean, d’où venait-il ? du ciel ou des hommes ? » Ils faisaient en eux-mêmes ce raisonnement : « Si
nous disons : “Du ciel”, il va nous dire : “Pourquoi donc n’avez-vous pas cru à sa parole ?” Si nous
disons : “Des hommes”, nous devons redouter la foule, car tous tiennent Jean pour un prophète. » Ils
répondirent donc à Jésus : « Nous ne savons pas ! » Il leur dit à son tour : « Moi, je ne vous dis pas
non plus par quelle autorité je fais cela.
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1. Plus Jésus parle et plus ses interlocuteurs découvrent sa liberté intérieure radicale, son autorité.
Et, du haut de leur autorité traditionnelle, ils questionnent la légitimité de Jésus. Mais Jésus dit “à
mon tour je vais vous poser une question et une seule”. C’est lui qui pose ses conditions. Je regarde
cette fermeté qui ne concède rien aux hiérarchies humaines.

2. Le baptême proposé par le prophète Jean-Baptiste est un rite complètement extérieur au temple,
qui échappe donc à l’autorité de ses interlocuteurs. Jésus leur fait sentir leur envie d’exclusivité sur
Dieu en les questionnant sur ce baptême. Et moi, quand est-ce que mes désirs de contrôle
obscurcissent mon jugement?

3. Comme les grands prêtres et les anciens du peuple ne répondent pas avec franchise, Jésus décide
de ne pas leur répondre. Son message exige confiance et réciprocité. Je peux penser à toutes les
relations et à tous les lieux de ma vie où la confiance n’est pas encore possible et je les confie au
Seigneur.

Cet échange rude annonce la Passion à venir. En l’entendant une seconde fois, j’essaie de prendre
mieux conscience de mes propres peurs face aux paroles de Jésus.

Je m’adresse au Père en lui partageant mes découvertes durant ces quelques minutes de prière. Je
lui offre mon désir d’une parole vraie.
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Notre Père


